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quelque part iin vide ji roniplir ; et le docleur les

imite par sympathie.
O'GnADY.—Of course, toujours excessivement

pleine de sympathie pour les bobos de toute lé pau-
vre monde. Je prendrai un petite peu de brandy
pour faire passer un gros morceau qu'il été là,

dans le passage à moi, et qui gêné beaucoup mon
gorge.

IjOUis Lépine.— Je m'y oppose formellement.
O'Grady veut nous tricher un verre. Nenni

;
prend

de l'eau pour faire passer ton morceau dans '* ton

gorge."

O'Grady.—Oh! lé morceau il été parti, lé co-

quin.

Tous.—GondamnéjCe cher docteur, au régime de
l'eau pour le reste du voyage.
Benjamin.—Pardon, messieurs,0'Grady est assez

penaud d'avoir manqué son coup ; ne lui infligeons

pas d'autre punition pour le moment. Nous di-

sions donc que nous dinions à midi ; aune heure,
nous nous rendons à la caverne. Là, nous des-

cendons dans les entrailles de la montagne. Une
descente de 40 pieds d'abord, puis, rendus là, nous
faisons un demi-tour à droite ou à gauche et nous
redescendons encore une trentaine de pieds, m'a-
t-on dit; enfin,nous nous trouvons dans une grande
salle, une immense salle que nous parcourons et

(fue nous admirons.
O'Grady.—Dans lé noirceur nous admirons lé

grande salle, peuh !

Alfred Legros.—Eh !oui,imbécile,puisquenous
avons chacun un bout de chandelle.

Louis Lépine.—Ce qui fait que nous y voyons..

Théopile.—Rien ou à peu près ; mais tout de
même, il est convenu que nous admirons.

Benjamin.—Théophile, tu n'es qu'un imbécile...

O'Grady.—Oh ! ce été connu depuis longtemps.

Go on.

Benjamin.—L'inspection faite, nous nous glis-


